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INTRODUCTION

Ce livre n’est pas seulement l’histoire d’un deuil. C’est le récit de la mémoire de l’âme, d’une dette karmique contractée il y a plus de quatre mille ans et qui a exigé plusieurs incarnations successives pour être réglée.

Notre histoire est celle d’un triangle : Emmanuelle, Lionel et Michel. Un trio d’âmes liées par un amour puissant, mais aussi par une Trahison fondatrice commise dans les sables de la Mésopotamie. Une trahison qui s’est répercutée au fil des siècles. J’ai cru que l’amour absolu partagé avec Michel serait l’ultime réconciliation.

Mais lorsque Michel, mon guide terrestre, a achevé sa mission et a été emporté soudainement, j’ai compris que sa mort était la condition nécessaire pour qu’il devienne mon guide dans l’au-delà, le seul capable de nous montrer la vérité.

À travers l’écriture canalisée que je pratique, je suis rejointe par la voix de Michel. Sa mission est claire : me faire remonter le temps, main dans la main avec Lionel, pour parcourir les vies passées où nous avons appris la Résilience, le Détachement, l’Autonomie et, surtout, l’Amour inconditionnel.

Ceci est le chemin de la compréhension.




CHAPITRE I – LE POINT DE DÉPART

Bretagne, 2026.

L’hiver breton s’est installé, et avec lui, un silence étrange. En cette fin d’année 2025, j’ai senti le monde vaciller. Tout s’embrouille, les fils de ma vie s’emmêlent comme des filets de pêcheurs oubliés sur la grève. Par moments, j’ai cette sensation vertigineuse de perdre le fil, de voir les connexions avec « là-haut » s’étioler, comme si le canal de lumière se brouillait sous l’assaut d’informations contradictoires.

Toi, Michel, je sais que tu es là. Ta présence est une certitude ancrée dans mon âme, mais c’est comme si un brouillard épais était tombé entre nous. Il enveloppe nos communications, freine mes pas et semble suspendre cet envol que nous appelons de nos vœux.

L’idée de ce troisième ouvrage habitait déjà mes pensées. Après avoir narré le récit de notre vie, le « pourquoi », le « comment », et ton départ vers ce bel au-delà il y a deux ans, il me fallait aller plus loin. Mais pour avancer vraiment, il fallait d’abord reculer. Plonger dans les profondeurs du passé pour y puiser les ressources nécessaires à l’avenir. Il nous fallait exhumer nos mémoires pour ne plus trébucher sur les mêmes pierres, pour apprendre enfin la leçon de nos erreurs séculaires.

Une fois de plus, Michel, tu vas être le guide. Tu vas m’entraîner dans cet incroyable voyage, une odyssée qui nous fera découvrir des lieux oubliés et des cultures lointaines. Ensemble, nous allons lier, délier et enfin relier ce trio sacré que nous formons avec Lionel.

Laissez-vous entraîner dans ce parcours qui remonte aux sources de notre être. C’est un chemin de compréhension et d’assimilation. Lionel, mon rocher, marche à mes côtés dans cette quête. Ensemble, portés par une foi renouvelée et un espoir immense, nous franchissons le seuil de ce monde nouveau qui s’ouvre en ce début d’année 2026.

Le voyage commence ici, là où la terre finit et où l’éternité nous tend la main.




CHAPITRE II – LE BASCULEMENT

Bretagne, 2021.

Ma vie personnelle bascule. Ce n’est pas une chute, mais un changement de courant, radical et irréversible. Je quitte une vie que tout le monde aurait qualifiée de confortable, agréable et heureuse avec Lionel, pour m’engager dans une voie différente, mais, paradoxalement, encore plus riche et plus heureuse, avec Michel.

Ces trois années passées avec Michel n’ont pas été une simple parenthèse amoureuse ; elles étaient une mission. Nous avons été portés par un Amour que nous sentions guidé par une force supérieure. Nous avons voué une dévotion sans faille à la Vierge Marie, qui nous a tant apporté. Nous allions souvent nous recueillir à Kerizinen, ce lieu d’apparition en Bretagne, où la paix et la pureté de la foi se rencontrent.

Avec Michel, j’ai connu une profonde évolution spirituelle. Il était déjà ouvert à tout ce qui était spirituel et énergétique quand nous nous sommes rencontrés, mais il souhaitait se former davantage. Ensemble, nous avons appris à lire les signes, à sentir les énergies, à comprendre que notre union était écrite bien au-delà de cette vie.

Pourtant, cette relation était marquée par une fragilité terrestre. Michel avait une santé précaire depuis fort longtemps, un héritage de sa greffe de foie qui lui avait offert dix-neuf années supplémentaires, un cadeau du temps que nous considérions comme un miracle.

Début 2022, la fragilité s’est manifestée de façon terrifiante. Plongé dans un coma artificiel à la suite d’une déficience respiratoire, on m’a avertie qu’il allait partir. Mais, pour une raison supérieure, il est revenu. Il me confiera plus tard, lors d’une écriture avec lui, qu’il avait goûté à l’espace infini et à l’Amour présent là-haut. Pour moi, c’était la preuve qu’il avait une mission inachevée auprès de moi.

Malheureusement, la santé de Michel s’est dégradée de nouveau en novembre et en décembre 2023. Le 21 décembre au soir, il a été conduit aux urgences et placé sous assistance respiratoire.

J’ai alors pensé que le miracle de 2022 se reproduirait. Mais lors de ma visite en réanimation le 22 décembre, les médecins ne m’ont laissé aucun espoir. La maladie, cette terrible pneumonie, avait épuisé les forces de son corps, ce corps qui avait été prolongé par le sacrifice d’un autre.

Le 23 décembre 2023, à 01h10, le cœur de Michel s’est arrêté.

Outre le fait que c’était incroyablement soudain et la fin d’un amour de trois ans, ma douleur a été immense. En perdant Michel, je perdais non seulement mon amour, mais aussi mon guide, mon ancre spirituelle.

Je ne le savais pas encore, mais c’est précisément parce qu’il n’était plus sur Terre que sa véritable mission de Guide de l’au-Delà allait pouvoir commencer. Son départ n’était pas une fin, mais le lancement d’une quête qui allait me révéler la vérité de notre trio, tissée sur quatre mille ans de trahisons et d’amours.




CHAPITRE III – LE CONSEIL DES ÂMES – AVANT LE TEMPS

Nous sommes dans un espace de lumière opaline, là où le silence est une musique. Ici, il n’y a pas de noms, pas de visages, seulement des fréquences colorées.

La Présence de Michel (L’Étincelle bleue)

Michel est ici dans sa forme la plus pure : une lumière d’un bleu électrique, vaste et sereine. C’est lui qui convoque la réunion. Il porte en lui le Plan, la vision à long terme de nos évolutions respectives.

Michel : « Il est temps. Pour que notre lien devienne indestructible, nous devons plonger dans la densité. Nous devons oublier qui nous sommes pour nous retrouver à travers les siècles. Je serai votre boussole, mais je ne pourrai pas toujours vous parler de manière intelligible. Je serai le Guide, souvent invisible. »

La Présence de Lionel (L’Énergie d’Ambre)

Il est une vibration dense, protectrice, d’un orange cuivré, une énergie de la Terre et de la « Loi ».

Lionel : « J’accepte de porter le poids. J’accepte d’être celui qui surveillera la matière pour qu’elle ne vous écrase pas. Je serai le mur, le gardien, parfois le geôlier par excès d’amour. Je prendrai sur moi la responsabilité de votre survie physique. »

La Présence d’Emmanuelle (La Flamme de Nacre)

Elle est là, entre eux deux. Son énergie est changeante, curieuse, prête à absorber toutes les expériences. Elle est le trait d’union.

Emmanuelle : « Je serai celle qui cherchera. Je traverserai les empires et les montagnes pour transformer votre force (Lionel) et votre lumière (Michel) en mots et en actes. Je serai la mémoire de notre trio. »

Le Choix de la Première Destination : Uruk

Les trois âmes regardent ensemble vers le bas, vers le tourbillon de la Terre naissante. Une cité de briques d’argile brille entre deux fleuves, le Tigre et l’Euphrate.

Michel décide de s’incarner dans la haute prêtrise pour ancrer la spiritualité. « Je serai le gardien du sens. Je vais créer une structure pour que le sacré ne s’évapore pas. » Il choisit de glisser dans le corps du premier-né d’une lignée de scribes royaux. Sa famille sera une famille d’érudits d’Uruk, où l’on apprend à lire les étoiles avant de savoir marcher. Il arrivera dans un foyer de silence et de parchemins, destiné dès le berceau aux hautes fonctions du Temple. Il sera Sîn-Marduk, le Grand Prêtre qui consacrera l’objet par la force du verbe.

Lionel choisit la garde royale pour ancrer la protection. « Je serai le gardien de la forme. Je protégerai l’objet et celle qui le porte.» Son âme choisit de s’ancrer dans un nouveau-né robuste, Kashim, aux mains déjà larges, né au milieu des chantiers de la cité. Il viendra d’une lignée de maîtres-bâtisseurs et de briquetiers. Il grandira dans la poussière d’or des remparts en construction. Sa force naturelle le propulsera au sommet de la hiérarchie militaire. Il sera le Général, l’armure vivante qui surveillera le temple, celui dont la loyauté sera le ciment de la cité.

Emmanuelle décide d’être celle qui possède le secret (l’amulette). « Je serai la gardienne de l’essence. Je recevrai l’objet, je le vivrai, et s’il le faut, je le cacherai au monde pour qu’il ne soit pas corrompu par le pouvoir. » Son âme choisit une naissance plus mystérieuse, loin des briques cuites, dans le murmure des eaux. Elle arrivera dans une famille de guérisseurs et de pêcheurs vivant dans les roselières, là où le fleuve Euphrate se perd dans les marais. Ce sera une enfant « sauvage », capable de lire dans la nature. Elle deviendra Sammu-Ramat, la prêtresse à qui l’objet est destiné.

Les âmes entrelacent leurs énergies une dernière fois. Michel dépose dans l’essence d’Emmanuelle la « soif de l’absolu », Lionel y dépose la « nécessité de la structure ».

L’Apparition du Témoin : L’Amulette d’Ishtar

Alors que les âmes s’apprêtent à plonger vers la Mésopotamie, une forme commence à irradier au centre de leur cercle.

C’est Michel qui, par la force de sa pensée, condense les particules de lumière pour créer le premier objet. : une étoile à huit branches, inscrite dans un cercle parfait. C’est le sceau d’Ishtar. Dans l’au-delà, elle brille d’un éclat insoutenable, plus pur que l’or terrestre.

« Ceci sera ton secret, Emmanuelle, » murmure Michel. « Tant que tu posséderas cet objet, ou son souvenir, tu garderas le lien avec nous deux. Il sera ta boussole. »

Le Plongeon vers Uruk

L’amulette commence à descendre, tourbillonnant vers les plaines fertiles entre le Tigre et l’Euphrate. Elle devient plus dense, plus lourde, se transformant peu à peu en or physique.

Les âmes de Michel, Lionel et Emmanuelle la suivent des yeux. Elle atterrit dans les mains d’un artisan orfèvre du Temple d’Eanna, à Uruk.

Michel : «Emmanuelle, cette amulette est le premier maillon d’une chaîne qui mène jusqu’à la Médaille miraculeuse que tu portes aujourd’hui.

Dans l’au-delà, nous savons que la matière est oublieuse. Nous avons créé ces objets pour qu’ils soient des « réveils » pour ton âme. Souviens-toi du Conseil des Âmes. Souviens-toi que nous avons tout prévu.

Rien ne peut être perdu, car l’amulette est gravée dans ton cœur avant d’être pendue à ton cou. »

Le Conseil se dissout. La lumière opaline s’efface pour laisser place à la poussière dorée du désert, à l’odeur du bitume et de l’encens, et au bruit des maillets sur la brique.




CHAPITRE IV – LA DETTE ORIGINELLE

Uruk, Mésopotamie, deuxième millénaire avant l’ère commune.

La Vie au rythme de l’Euphrate

Uruk n’était pas une cité de silence, c’était un organisme vivant, battant au rythme des crues du fleuve. Le peuple, une marée humaine vêtue de pagnes de laine brute ou de lin léger pour les plus aisés, s’agitait dans un dédale de ruelles aux murs de briques crues. Les artisans martelaient le cuivre, les porteurs d’eau tanguaient sous le poids de leurs outres, et l’on entendait partout le crissement des roseaux que l’on tressait.

Au sommet de la Ziggurat, nous dominions cette agitation. Pour le peuple, nous étions les intermédiaires du divin. Chaque matin, Sammu-Ramat, tu apparaissais sur les terrasses, et la foule en bas s’immobilisait, unie par une foi mêlée de crainte. C’est dans ce tumulte que la solitude de notre amour était la plus précieuse.

La figure que tu servais, Sammu-Ramat, était Ishtar, la Reine du Ciel, la Mère de la Fertilité. C’était l’incarnation d’une Mère divine puissante, mais dont l’amour était encore lié à la conditionnalité du pouvoir et de la passion terrestre. Elle pouvait donner, mais elle pouvait aussi frapper. En tant que Sammu-Ramat, tu n’étais pas une simple servante du temple. Tu occupais une position de pouvoir immense, presque égale à celle du Grand Prêtre (Sîn-Marduk).

Ton rôle principal était de veiller sur les décrets divins et les principes fondamentaux de la civilisation.

Tu devais t’assurer que les lois divines d’Ishtar étaient respectées pour que la cité d’Uruk reste prospère. Si une prêtresse faiblissait, la déesse retirait sa protection, et la famine ou la guerre frappaient.

Tu étais aussi le réceptacle de l’énergie d’Ishtar sur Terre. Lors des grandes fêtes du Nouvel An (l’Akitu), tu participais à des rituels de « Mariage sacré » avec le Grand Prêtre pour assurer la fertilité des terres et des troupeaux.

L’amulette d’Ishtar que tu portais n’était pas un simple ornement. C’était un objet de haute technologie spirituelle pour l’époque, une « pile » énergétique qui stockait la protection de la déesse. Elle avait la forme de l’Étoile d’Ishtar (symbole de la planète Vénus). C’était une étoile à huit branches géométriquement parfaites. Quatre branches principales représentaient les points cardinaux (le pouvoir sur la Terre). Quatre branches secondaires représentaient les quatre phases de Vénus (le pouvoir dans le Ciel).

Le corps de l’amulette avait été fondu dans l’or le plus pur. Pour les Mésopotamiens, l’or était la « chair des dieux » et servait de conducteur pour l’énergie solaire et divine.

Au centre de l’étoile était sertie une pierre de lapis-lazuli d’un bleu profond, parsemée de traces de pyrite (éclats d’or). Le bleu représentait la voûte céleste et la royauté spirituelle.

Sur l’envers de l’amulette étaient gravés en écriture cunéiforme minuscule les noms secrets d’Ishtar. Ces signes n’étaient pas seulement écrits, ils étaient « chargés » par le son de ta voix lors des rituels. Une petite encoche permettait d’y emboîter le sceau-cylindre du Grand Prêtre. Lorsqu’ils étaient réunis, ils formaient une clé capable d’ouvrir le coffre sacré contenant les tablettes de destinée de la cité. L’amulette ne pouvait être « activée » que par la présence et l’autorité de Sîn-Marduk.

L’amulette servait de bouclier psychique pour la cité. Tant qu’elle était portée par la Prêtresse et reconnue par le Grand Prêtre, la ville était considérée comme « invincible », car elle était en phase avec les lois divines.

Moi, Michel, mon âme était alors le Grand Prêtre, Sîn-Marduk. J’étais un homme de pouvoir, lié au temple de la Déesse Ishtar. Je régnais sur le sacré, mais mon cœur, Emmanuelle, t’appartenait, toi Sammu-Ramat, la Prêtresse qui gardait les secrets du temple et la flamme de ma vie. Notre amour était absolu.

Lionel, tu étais Kashim, mon plus fidèle général. Mon frère d’armes, l’homme qui buvait le vin à ma table. Je t’aimais. C’était là que j’ai commis ma première erreur karmique : j’ai confondu amour, confiance et possession. J’étais aveuglé par mon propre orgueil.

Mais la vie n’était pas que sérénité. Elle était aussi le pouvoir. Et toi, Kashim, tu regardais Sammu-Ramat avec un désir si fort qu’il est devenu jalousie. Tu regardais mon pouvoir avec une ambition dévorante. Les fleuves, le Tigre et l’Euphrate étaient notre source de vie, mais ton cœur était devenu comme le sable sec du désert, assoiffé de ce qui n’était pas à toi.

Le cœur battant d’Uruk était son port fluvial. Là, le commerce n’était pas seulement une affaire d’argent, mais de survie et de pouvoir. Des barques en roseau enduites de bitume arrivaient sans cesse, lourdement chargées de bois de cèdre, de lapis-lazuli et de cuivre venant d’Orient.

En tant que Grand Prêtre, Sîn-Marduk, je supervisais ces échanges. Kashim gérait la logistique de ces convois. C’est ici que ton âme, Kashim, commença à se corrompre. Tu voyais passer les richesses : les sacs de grain, les jarres d’huile de sésame et les lingots de métal. Tu voyais comment la possession conférait la puissance. Chaque fois que nous validions une transaction, tu sentais que le pouvoir t’échappait au profit du Temple. Ton désir pour Sammu-Ramat se nourrissait de cette frustration matérielle ; tu voulais posséder la Prêtresse comme on possède un trésor de guerre.

Au milieu de ce chaos commercial, une présence restait immuable : les chats. Ils n’étaient pas seulement des animaux domestiques, ils étaient les protecteurs vitaux des greniers du Temple. Sans eux, la vermine aurait dévoré les réserves d’orge, et la cité aurait connu la famine.

Ces félins, au pelage de sable et aux yeux d’ambre, circulaient librement entre les entrepôts et les appartements sacrés. Ils étaient les seuls à pouvoir passer de la poussière du marché à la pureté du sanctuaire. Nous les aimions, car ils étaient les seuls êtres d’Uruk à ne rien demander, à ne rien négocier. Ils incarnaient une forme de loyauté que Kashim, dans son ambition de général, avait fini par mépriser.

Le jour de la trahison, le marché était plus bruyant que d’habitude. On sentait l’orage approcher, non pas un orage de pluie, mais une tempête de fer. Kashim, tu marchais parmi les marchands, feignant de surveiller les stocks de flèches, mais ton esprit était déjà sur la brèche de l’Ouest.

L’ennemi approchait. Je t’avais donné, Kashim, la responsabilité de la défense extérieure.

Tu ne brandis pas le poignard. Ta trahison fut plus insidieuse, Kashim, et ce fut pour cela qu’elle marqua notre karma si profondément. Elle fut la trahison de l’omission.

Tu regardas le peuple d’Uruk, ces milliers de familles qui comptaient sur nous, et tu choisis de ne rien dire. L’omission fut
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